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1. Que les « notateurs » marqueront soigneusement

ceux qui ne frequentent pas les sermons, et qui en sortent
avant la benediction.

2. Tous ceux qui jouent et disent des sottises.

3. De donner un röle chaque semaine de tous les

absents.

4. D'inculquer fortement ä leurs escholiers de l'amour

pour la vertu et de l'eloignement pour le vice, et de chä-

tier comme il convient les escholiers negligents et deso-

beissants, afin que la jeunesse soit mieux disciplinee que
du passe. On a exhorte le sieur Jossevel de faire chanter

un couplet de psaumes en classe, qui se doit chanter au

preche du matin le dimanche et le vendredi, et de con-
duire, depuis la, tous les escholiers au preche en les

observant de pres pour qu'ils ne badinent plus comme du

passe.

CHRONIQUE

L'assemblee generale de la Societe du Musee romand a eu lieu le 30 novem-
bre ä l'Abbaye de l'Arc, sous la presidence de M. Adolphe Burnat, president.

M. Burnat a adresse des vceux de prompt retablissement ä M. Georges

Mercier, secretaire, que l'etat de sa sante a retenu loin de cette assemblee.

II a salue la presence de MM. Vannod, syndic de La Sarra, Bezuchet, gerant
du domaine et Schopfer, l'habile et devoue fermier.

La Sarra a eu, cet ete, l'honneur de recevoir la visite — le 7 septembre —
du congres international d'Histoire de l'art. D'autre part, un congres
international d'architecture a siege au chateau. Enfin, en aoüt, avec son amabihte

habituelle, la chatelaine recevait de jeunes artistes, les beaux-arts et les lettres

etant fraternellement representes.
Des rapports complementaires, dont Tun consacre ä la « Maison des artistes »

avait pour auteur Mme de Mandrot, empechee d'assister a la seance, et 1 autre,

M. von der Mühll, architecte, furent entendus.



— 59 —

D'autre part, M. Kuhlmann a pu reprendre cet ete, avec la collaboration
de M. Rochat-Cenise, membre du comite de la Maison des artistes, le clas-

sement de la bibliotheque. 11 entrevoit la fin relativement prochaine de ce

travail, mais attire l'attention du comite sur le peu de place dont la bibliotheque
disposera.

M. Bezuchet donne des rensei gnements sur les travaux de refection accom-
plis ä la ferme, dans les immeubles locatifs ; il parle de la foret de Moiry oil
Ton a remplace des souches sans valeur par de nouvelles « plantes ».

Le seul point noir est le deficit du compte de profits et pertes, lequel enre-
gistre un decouvert de fr. 6066.—. Les cotisations rentrent mal. Les comptes,

presentes par M. Roger de Cerenville, tresorier, avaient ete verifies par M.
l'ingemeur Dommer, reelu seance tenante verificateur.

Dans son assemblee generale annuelle, tenue le 5 decembre, sous la presi-
dence de M. G.-A. Bridel (Lausanne), president ad hoc, 1'Association du Vieux-

Moudon, forte de 112 membres, dont cinq nouveaux, a adopte la gestion
du comite ; la fortune sociale est de fr. 847.— ; une dizaine de dons en nature

ou en especes ont ete faits au musee.
Dans une revue aussi complete que pittoresque, intitulee Une visite aux

Salles de notre musee, Mme Kautzsch-Jaccottet, redactrice ä VEveil, a evoque
l'origine et les particularites de la plupart des objets qui en constituent les

collections et revele une foule de details curieux jusqu'ici connus des seuls

inities. M. G.-A. Bridel a retrace ensuite la carriere tres remplie de deux de

ses ancetres, les freres David et Charles-Louis Bridel, qui, des le milieu du

XVIIIme siecle, exercerent successivement le ministere pastoral dans la paroisse
de Moudon. Le premier attacha en particulier son nom ä l'installation des

orgues dans le temple de St-Etienne et fut en relations suivies avec le

litterateur zurichois Bodmer ; il devait quitter Moudon en 1766 pour Montpre-

veyres, oil il mourut, en 1771. Le second eut comme pensionnaire son neveu
et jeune collegien moudonnois Philippe-Sirice Bridel, le futur doyen Bridel,
dont la formation intellectuelle devait beneficier de l'humanisme de Lanjui-
nais, alors principal du college.

L,'Association pour la restauration de l'Abbatiale de Payerne s'est reunie
le dimanche 13 decembre 1936 sous la presidence de M. A. Burmeister, pro-
fesseur.

Apres les operations statutaires, les nombreux assistants se rendirent ä

l'Abbatiale oil M. Bosset, architecte et archeologue cantonal, qui dirige les

travaux de restauration, expliqua sur place les fouilles operees, les chapelles

degagees de tout ce qui masquait leur appareil et leur pure architecture romane,
les joyaux d art que sont certames des fresques retrouvees sous le badigeon.
M. Bosset n'ignore aueun des secrets de ce magnifique sanctuaire eleve a la
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gloire du spirituel en ce moyen age que Ton qualifie bien ä tort de barbare

ou d'ignare. Son expose vivant a vivement interesse ses auditeurs.
Pour ne pas negliger les chiffres, notons que, de 1929 ä 1935, il a ete depense

pres de 50.000 fr. pour les travaux de restauration du transept, du choeur

et des absides. Les cotisations des membres (3700 fr. environ), les dons (2500

fr.), les subventions federales et cantonales (17.500 fr. sur 46.000 fr. accordes),
Celles de la commune de Payerne (21.000 fr.), ont permis de payer les depenses.

Mais 1 oeuvre est encore loin d'etre terminee.

Beaucoup de personnes visitant le cathedrale de Lausanne et voyant le

tombeau de la princesse Catherine Orloff se demandent quelles furent les raisons

ou les circonstances qui motiverent l'existence de ce monument a cet endroit.
M. Maxime Reymond a repondu k cette question dans deux interessants

articles de la Feuille d'Avis de Lausanne (Nos des 7 et 14 novembre 1936).

Le meme auteur a donne dans le meme journal (Nos des 25 et 28 novembre

et 4 decembre 1936) l'histoire detaillee et tres documentee des Cloches de la
Cathedrale de Lausanne.

L'/4ssocia/ion du Musee du Vieux Pays-d'Enhaut a eu son assemblee generale
le 21 decembre 1936 sous la presidence de M. Henchoz, receveur de l'Etat.
Elle a approuve la gestion et les comptes, et entendu une communication
de M. le professeur Werner sur La Reformation au Pays-d'Enhaut. On sait

que ce pays faisait partie du comte de Gruyere et que la Reforme ne put y
etre introduite qu'ä la suite de la faillite du comte Michel et du partage de ses

Etats entre ses deux principaux creanciers, les villes de Fribourg et de Berne,

en 1555. Berne entra en possession du Pays-d'Enhaut et y introduisit la Reforme

en 1556. Quoique les documents soient rares a ce sujet, M. Werner put donner

un tableau interessant du pays ä cette epoque, des travaux perseverants et
difficiles des reformateurs Viret et Farel, et de la resistance passive opposee

aux nouvelles idees par une partie de la population pendant un certain nombre
d'annees. II faut esperer que le travail de M. Werner pourra etre publie.

M. Henchoz a signale dans son rapport divers dons re^us par le Musee.

M. Louis Saugy-Bovay, de Rougemont, lui remit la « Chaudiere de Rodomont»

pesant 180 kilos, d'une contenance de 800 litres, interessante piece historique
faite a Bulle en 1736 et qui fut le sujet d'une longue quereile et d une intervention

armee du pouvoir central. Grace ä des demarches faites par M. Marcel
Henchoz, le musee a re?u de l'institut Pasteur, ä Saigon, diverses brochures

et la medaille en bronze du Dr Yersin, originaire de Rougemont.
Mme de Meuron-de Tscharner a cede au musee un beau vitrail peint,

qui avait ete installe au chateau d'Amsoldingen pres de Thoune, par M. Louis
de Tscharner-d'Erlach ; cette verriere, qui porte l'inscription « Die Landschaft
Oesch 1592 » fait partie d'une serie de vitraux representant les porte-drapeau
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de l'Oberland bernois ; eile represente un majestueux banneret aux couleurs
de Chäteau-d'Oex, tenant fierement la banniere ä fond de gueule, au donjon
d'or, adextre d un mur crenele et surmonte d'une grue d'argent, les armes de
1 ancienne chätellenie. On voit, ä I'arriere-plan, l'eglise au milieu de son mur
d'enceinte et, dans le fond, le village avec son edifice administratif, la maison
de commune.

Le comite a decide d'instituer, au college Henchoz, un concours annuel
d'histoire regionale avec prix offert par l'association, dans le but d'eveiller
1 interet de la jeunesse pour 1'histoire locale.

Nos lecteurs se souviennent de la tres interessante etude communiquee

par notre collaborateur, M. E. Kupfer, ä la Societe vaudoise d'histoire et d'ar-
cheologie dans sa seance du 7 novembre au Musee du Vieux-Morges, sous le

titre : Notes sar la vie privee ä Morges vers 1650. Cette etude a paru dans la
Revue du dimanche des 22 et 29 novembre, et 6 decembre 1936.

Le fascicule de 1935 du Bulletin de la Societe neuchäteloise de geographie

renferme un bon travail de geographie humaine relatif ä la ville de Nyon,
dont l'auteur est M. R. Meylan, professeur. II nous fait assister aux developpe-
ments successifs de la petite cite au cours des siecles. 11 est accompagne d'un
plan, et d'une tres bonne vue de la localite, prise d'avion.

La derniere des publications editee par le groupe « Ordre et Tradition »,

sous le titre de Cahiers de la Renaissance vaudoise (en vente chez Rouge & Cie,

prix 1 fr. 50), renferme deux articles interessants, relatifs ä 1'histoire du Pays

de Vaud. C'est d'abord une etude de M. le pasteur Paquier, etude tres bien
faite, fort documentee et renfermant des conclusions affirmatives en reponse
a la question : Le Pays de Vaud etait-il une patrie avant 1536.

Le meme fascicule renferme une conference donnee par Me Marcel Regamey

sur Davel, dans une seance de la section vaudoise de la societe de Zofingue,
le 8 mai 1936. On y trouve des remarques pleines de bon sens et d a propos.

Dans la Gazette de Lausanne du 27 decembre 1936, M. Paul-Emile
Schazmann nous a raconte Le voyage en Suisse de Charlotte Lengefeld qui,
plus tard, epousa Fr. Schiller. L'auteur y parle surtout du sejour que cette

personne fit a Vevey en 1783 et 1784.

Dans la livraison du 15 novembre 1936 de La Revue de France, M. Schazmann

a publie, sous le titre L'epoque romantique contre la peine de mort, des lettres
inedites de Louis-Philippe, de Lamartine, de Silvio Pellico, de Bonstetten, etc.
adressees au comte Jean-Jaques de Sellon, au chateau d Allaman.
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M. Paul Henchoz a publie dans le Journal forestier suisse (annee 1936, Nos
11 et 12), un article sur 1'Economie forestiere au temps passe. II s'agit d'un projet
de repartition des taillis d'affouage entre les menages communaux, dans la

seconde moitie du XVIIIme siecle.

Nous ne pouvons dans ce moment qu'annoncer la publication, chez les edi-

teurs Rouge & Cie, ä Lausanne, du magnifique ouvrage sur VEglise nationale

vaudoise, la pierre et l'esprit. Ce volume, publie par le Departement de l'Ins-
truction publique et des Cultes, sous la direction de Gaston de Jongh, est

vraiment remarquable tant par le texte que par l'abondante illustration. Nous

y reviendrons dans une prochaine livraison.

BIBLIOGRAPHIE

Armorial vaudois 0.

La Revue historique vaudoise a signale, en son temps, la publication du

premier volume du savant et magnifique ouvrage de M. D. Galbreath : Armorial
vaudois. Le second a paru dernierement. II est digne du premier et sera accueilli

avec la plus grande satisfaction par les tres nombreuses personnes qui s'inte-
ressent au blason et ä l'histoire des families vaudoises.

Dans ce volume in-quarto d'environ 800 pages, on trouve des notices

extremement documentees sur les families dont les noms vont de I a Z. Elles

sont accompagnees de 1200 dessins et photographies dans le texte, et de 24

planches en couleurs, contenant chacune vingt armoiries qui font honneur
ä la maison Roto-Sadag, k Geneve, comme du reste l'ouvrage tout entier.

L auteur a donne, en introduction, une etude interessante sur les marques
ä feu, ou initiales et ecussons tailles en relief sur metal et que Ton applique
ä chaud sur le bois. C'est dans le vignoble vaudois et ensuite dans une grande

partie du canton que Ton a fait usage de ces initiales de noms de personnes
et de families, souvent accompagnees de dessins qui constituent de veritables

armoiries. L.'Armorial vaudois n est done pas un « nobiliaire » comme beau-

coup auraient pu le supposer. L'armoirie ne fut pas, chez nous, uniquement
un attribut de noblesse, mais souvent un dessin accompagnant le nom de

familie et pouvant en quelque sorte le remplacer. L'ouvrage de M. Galbreath
donne ainsi les armes des families de toutes les classes de notre population.

t) D.-L. Galbreath. Armorial vaudois. Tome II. Illers-Zurkinden, Baugy sur Clarens. Chez
l'auteur.
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